
 
 
 
 

  

« Les jeunes d'aujourd'hui aiment le luxe, ils sont mal 
élevés, méprisent l'autorité, n'ont aucun respect pour 
leurs aînés et bavardent au lieu de travailler. » 

Socrate (4ème siècle avant JC) de toute 
évidence, n’avait pas rencontré les jeunes de COLA… 
Socrate, écoute, j’ai une histoire à te raconter, 
l’histoire d’une vingtaine de jeunes qui vont t’étonner. 
Ecoute, ça pourrait faire bouger tes opinions ! 

Il était une fois, en juillet 2012, une vingtaine 
de jeunes, partis faire l’expérience du « déplacement 
intérieur » (dixit les jeunes). Plutôt que de passer l’été 
sur les plages ou à gagner de l’argent de poche, ils sont 
partis avec COLA : animer les vacances d’enfants qui 
sinon n’en auraient pas, former et aider 
matériellement des paysans, reboiser des forêts 
africaines, retaper des salles de classe boliviennes, 
défendre les droits des sans-droits sénégalais… 

Ils sont partis à la rencontre de l’Autre : ces 
enfants qui mangent par terre, faute de table ; ces 
paysans qui passent des heures à affuter 
manuellement leurs outils ; ces pygmées qui n’ont pas 
le droit d’étudier. Bref cet Autre qui peut faire peur 
tant qu’on ne l’a pas rencontré. 

Ces jeunes, lycéens, étudiants ou jeunes « pro 
» y sont allés, certains pour la 1ère fois, d’autres pour la 
2nde, voire la 3ème fois ! 
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Alors Socrate, toujours aussi pessimiste sur la 

jeunesse ? Et nos médias d’aujourd’hui qui nous parlent 
trop souvent d’une jeunesse « zappante », non engagée et 
superficielle, ne veulent-ils pas regarder du côté des jeunes 
de COLA ? C’est courageux d’oser la vraie rencontre, 
d’accepter la possibilité de changer : « cela a changé en moi 
la manière de concevoir la vie et de vivre les rapports entre 
les gens », dit Jérémy. 

Ces jeunes engagés dans les Mois Solidaires nous 
parlent d’une mondialisation intelligente, pas 
consommatrice, pas colonisatrice. Ils ne se prennent pas 
pour les sauveurs de peuples qui ne leur ont rien demandé. 
Ils viennent observer, partager, apprendre, découvrir. Ils ne 
découvrent pas un pays cachés derrière un appareil photo ; 
la main tendue vers l’autre casse la distance. Pour une fois, 
« l’occidental, le blanc », est celui qui partage et pas 
seulement celui qui donne ou qui prend. 

De l’autre côté, d’autres jeunes de cœur les ont 
accueillis, avec chaleur et simplicité. En Bolivie, j’ai souvent 
entendu des gens dire : « la maison est pauvre mais le cœur 
est riche ».  

Bon Socrate, tu es mort depuis longtemps donc on 
te pardonne, mais la prochaine fois, viens de te renseigner 
avant de dire n’importe quoi, car les jeunes l’ont compris, 
eux : une expérience de don, c’est de la joie » ! 
 

Aliénor VIDAL DE LA BLACHE, 
Membre du Conseil d’Administration 

 Sacrés jeunes ! 

 

Lettre à Socrate : 

En 2013 COLA fêtera ses 10 
ans… Il y a déjà un peu d'agitation 
dans les coulisses. La prochaine 
gazette vous en dira davantage. 

  

  
 



 
 
 
 
 
 
  
 
  
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

« Comment expliquer ce voyage hors 
du commun, exprimer autant 
d'émotions ? Un très long voyage : 5 
avions et 4 escales, suivi de 4 heures 
de bus sur des routes de montagne 
pour arriver, enfin, dans ce lieu dont 
nous rêvions depuis des mois, 
Azangaro. Mais surtout un grand 
déplacement intérieur pour chacun de 
nous, dans ce monde bien difficile à 
évoquer au retour auprès de ceux qui 
ne l'ont pas connu. 
L'accueil que nous avons reçu en 
Bolivie est incroyable : le meilleur 
accueil dont on puisse bénéficier, celui 
du cœur, de la curiosité parfois, mais 
toujours celui du respect sans 
jugement. Depuis les enfants 
jusqu'aux enseignants, les gens du 
village, les personnes rencontrées au 
hasard, c'est pour nous une grande 
leçon d'humanité. Quant aux sœurs 
d'Azangaro qui nous ont préparé 
contacts et mission à Palomar, elles 
ont un dévouement envers les autres 
à vous couper le souffle, mais sans 
qu'aucune gêne ne s'installe pour 
autant. C'est grâce à des personnes 
comme elles que le monde tourne 
encore rond et tend à être meilleur 
encore ! 
 Groupe Cameroun 2010. 

Qu'avons-nous donc fait ? Notre 
mission s'est vécue à Palomar, un 
village de Campesinos de l'altiplano. 
Avec l'aide de René, un jeune maçon 
qui a partagé notre vie quotidienne 
pendant une semaine, nous avons 
cimenté, plâtré, repeint deux grandes 
salles en piteux état destinées à 
devenir des dortoirs pour l'internat. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Nos efforts pour obtenir des 
subventions pour le projet nous ont 
permis non seulement de fournir le 
matériel nécessaire à ces travaux, 
mais aussi d'acheter tables et chaises 
pour la cantine, car les enfants 
mangent sur leurs genoux assis par 
terre. Pour nous, ce ne sont pas des 
dons, mais un échange, en 
remerciement de leur extraordinaire 
hospitalité.  

Intégrés à leur quotidien, ces 
hommes et ces femmes nous 
apportent et nous apprennent 
beaucoup par leurs valeurs, leur 
courage, et les bienfaits qu'ils 
prodiguent autour d'eux. 
Avec les enfants et les adolescents 
nous avons pu conduire, outre les 
jeux, quatre activités en lien avec 
les enseignants : fabrication de 
marionnettes, réalisation d'un 
herbier, participation à un concours 
international de dessins sur les 
droits de l'enfant, reportage photos 
par les enfants eux-mêmes qui 
avaient pour la première fois un 
appareil photos entre les mains. 
Chacun a pu recevoir sa photo 
choisie par lui. 
Pour nous, c'était la première 
mission et nous savons maintenant 
grâce à COLA que ce ne sera pas la 
dernière. C'est grâce à des 
associations comme celle-ci que la 
réalisation des rêves de chacun peut 
devenir accessible à  tous. Partir en 
Bolivie pour un mois solidaire 
auprès des enfants, découvrir la vie 
quotidienne des paysans de 
l'Altiplano, si cette occasion se 
présente : foncez ! » 
 
 

Témoignages  
Potosi 2012 : 

« … grâce à [Cola] la réalisation des rêves de chacun peut devenir accessible à tous… » 

 
Groupe Bolivie 2012 

Sindy, Cecilia, Jean Marc et Alexandra. 
 

Pour la seconde fois, à l'initiative d'un 
professeur, Aurore Delbassé, treize 
élèves de terminale du lycée St Rémi à 
Roubaix, ont collaboré à l’encadrement 
d'une colonie de vacances, en 
Casamance, au SENEGAL. Le nouveau 
groupe s'est beaucoup investi pour 
réaliser cette nouvelle édition ! Autant 
d’actions qui leur ont permis de récolter 
9 000 euros comprenant les apports des 
mairies de Roubaix, de Touflers, et de la 
société immobilière de l’industrie 
roubaisienne. Et chacun a dû travailler 
pour obtenir les 1 400 euros nécessaires 
pour le billet d’avion, les déplacements,  
les vaccins, etc.  
 

Sénégal 2012 : 
« Chaque jeune sait davantage  qu’une expérience de don, c’est de la joie. » 

» 
Du 12 juillet au 5 août, ils sont partis 
à Kabrousse, accompagnés de 
l’infirmière du lycée Anne Muller de 
son mari Bernard et de Sr Marguerite. 
Cent dix enfants – rien que ça ! - de 7 
à 14 ans, mais aussi la collaboration 
compétente d'une trentaine 
d’animateurs locaux. Le groupe a 
assuré une contribution financière  
pour les dépenses de la colo et pris en 
charge les frais de l’examen BAFA 
d'une dizaine d’animateurs, dont une 
Française. Les jeunes ont pu 
également participer au financement 
de la rénovation de l’internat du 
collège Joseph-Faye à Oussoye.  
 

 
Groupe Sénégal 2012 

(suite p.3) 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 
 
BOLIVIE 
 
Lors de son séjour en 
Bolivie, Brigitte a pu visiter 2 
des internats du projet 
ADELANTE dans les villages 
de Chalavi et Yawisla. 
Rencontre avec la 
communauté campesina qui 
effectuera elle-même les 
travaux, étude des plans et 
des devis. Les travaux ont 
maintenant commencé. 
 
 

* * * 
 
 

SENEGAL 
Suite aux colonies de 
vacances effectuées 
conjointement avec les 
groupes COLA en 
Casamance, une quinzaine 
de moniteurs sénégalais ont 
passé avec succès les 
épreuves du BAFA. 
 
 

* * * 
 

VOLONTARIAT 
 
Eloïse originaire de 
Toulouse, 34 ans, 
psychologue clinicienne, 
effectue une mission de 
volontariat en Bolivie dans 
le cadre de la DCC 
(délégation Catholique à la 
Coopération) au sein des 
internats ruraux. 
Volontariat financé par 
COLA pour une année 
renouvelable. Une vie rude 
toute la semaine auprès 
d'eux, une tâche difficile 
auprès de jeunes en 
souffrance dont elle nous 
parlera dans la prochaine 
Gazette. 
 

Témoignages (suite Sénégal) 

PORTRAIT 

René a 31 ans il est marié, père de 4 enfants (11, 6, 4 et 1 an). Il habite le 
petit village d'Azangaro près de Potosi (Bolivie) où il est actif dans la vie 
communale. Depuis les réunions de décisions communautaires jusqu'au 
club de foot, on peut toujours compter sur lui. Il a suivi des études 
secondaires au cours desquelles il a fait un peu d'atelier de soudure et de 
menuiserie. Dès son adolescence, il travaillait dans le bâtiment avec son 
père pendant les vacances. Ensuite il a appris tous les métiers de la 
profession sur le tas, avec des maîtres artisans. Il est si compétent en 
maçonnerie, menuiserie, plomberie, électricité, charpente, qu'il pourrait 
bien avoir sa propre entreprise. Mais impossible, faute de diplôme officiel. 
Alors, René  travaille à la demande, à la journée ou à la semaine, selon ce 
qui se présente. Il aimerait tant avoir une embauche permanente qui lui 
donnerait le droit à la sécurité sociale et l'assurance de moyens pour bâtir 
sa propre maison…  
" Je me suis souvent demandé comment se fait-il qu'un maçon n'a presque 
jamais sa maison … il faudrait pourtant y penser" (Richard Anthony). 
 

MICRO 
 P  R O J E T S 

 

 
"C’est la première fois que je partais 
en Afrique. Tout le monde est joyeux, 
là-bas. Dès notre arrivée, les 
animateurs et les enfants nous ont 
fait danser et ont joué du djembé 
durant presque deux heures, ça m’a 
beaucoup dépaysé. Lors des repas, 
j’ai été très surpris car c’est le plus 
grand qui décortique et donne la 
nourriture. Il y a une sacrée notion 
de partage…", nous dit Florian.  
 
"Nous avons préparé les activités, les 
repas, les veillées pour faire découvrir 
notre pays. Nous avons enseigné la 
valse aux enfants ! Ils étaient 
contents, et dès les retrouvailles avec 
leurs parents, ils ont tout de suite 
voulu leur montrer cette danse" se 
rappelle Vianney. "Si c’était à refaire, 
ce serait avec plaisir. En tout cas, ça 
m’a donné envie de devenir chef 
scout". 
 

 
Les lycéens sont bien décidés à 
garder contact avec leurs amis 
sénégalais. En écoutant parler Florian 
et Vianney, on ne peut douter que 
l'objectif soit atteint : c’est avant tout 
une très belle rencontre pour un 
échange interculturel. Et chaque 
jeune sait davantage  qu’une 
expérience de don, c’est de la joie. 
 

Florian et Vianney. 
 

 

 

"Me gusta hacer el bien" - "J'aime faire le bien". C’est 
ainsi que répond Don René FLORES lorsqu'on lui 
demande pour quelle raison il a accepté de 
collaborer avec le groupe du mois solidaire Potosi 
2012 "Il est super !!!!!" diront les jeunes. Sa 
tolérance, sa disponibilité pour rendre service, et son 
humour taquin facilitent grandement la collaboration 
avec lui. Technicien polyvalent du bâtiment, il a 
également été désigné pour superviser les 
adductions d'eau du projet Adelante.  
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 

Vous voulez soutenir l’action de C.O.LA. ? 
Envoyez vos chèques (à l’ordre de Cola) à  
C.O.L.A. - Maison Nicolas Barré - 83, rue de Sèvres – 75006 PARIS 
CCP 29 693 27K Paris - courriel : assocola@gmail.com 
Reçu fiscal sur demande. 

associationcola.free.fr 
Membres de l'association : cotisation 10 euros 
Contacts pour toutes informations : 
Brigitte FLOUREZ -  06 86 25 13 30 
Marguerite - Marie CHIARADIA -  06 80 14 87 50  
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Les Coulisses 
de Cola 
 
 CECILE ELLEBOODE 
La maman de Cécile (Bolivie 
2007) est décédée le 29 
septembre, après avoir lutté 
pendant des années contre le 
cancer, avec beaucoup de 
courage et de Foi. Cécile nous 
partageons ta peine. 
 

*** 
 VIRGINIE MEYNIER 
Virginie Meynier (2 mois au 
Sénégal en 2009) et Jean 
Jacques Vauchet ont accueilli le 
1° octobre à 17 H 47 très 
exactement, un petit garçon. 
C'est leur premier bébé, il 
s'appelle Pierre et nous leur 
souhaitons beaucoup de 
bonheur à tous les trois. 
 

*** 
 PIERRE LA CROIX 
Pierre (Bolivie 2003, Cameroun 
2005 et, 2007, 2010 et Aline 
(Cameroun 2010) se sont 
mariés à la mairie de Mantes la 
Jolie le 31 aout  et à l'église de 
Limay le lendemain. Beaucoup 
de « COLA » étaient présents et 
n'ont pas manqué d'évoquer les 
aventures de "Pedro la Cruz".  
 

*** 
 LAURE LEMONNIER 
Laure Lemonnier (voyages 
solidaires Sénégal et Cameroun) 
nous écrit : « Après trois ans à 
Pointe Noire (Congo-Brazza) 
enseignante à l’Alliance et dans 
un lycée, j’envisage de rentrer 
en France  en juillet 2013 et de 
reprendre mon ancien poste de 
professeur de philosophie au 
Chesnay.  C’est grâce aux 
expériences vécues avec COLA 
que le virus africain me colle à 
la peau ». 
 

 

La nostalgie de l'Afrique, 
l'envie de revoir nos amis, de 
vérifier que les projets entrepris 
avaient porté leurs fruits et, bien 
sûr, de continuer à soutenir des 
initiatives locales,  ont motivé notre 
décision : nous sommes donc partis 
à trois  (Jeremy, Nicolas et moi) à la 
fin du mois de juin. 
Merveilleusement accueillis par la 
famille Deugoué à Yaoundé (notre 
partenaire), nous sommes allés 
d'abord à  Messaména (Est 
Cameroun) où, poursuivant une 
partie du projet de 2010, nous 
avons obtenu des cartes d'identité 
pour 8 enfants pygmées, leur 
donnant ainsi l'opportunité de 
passer leurs examens. Nous y 
avons aussi dispensé plusieurs 
formations à des animateurs 
agronomes sur la construction de 
filtres à eau, l'installation d'une 
meule à eau (l'affûtage des outils 
prenant beaucoup de temps) et 
surtout, une formation sur la culture 
de l'artémisia (une plante dont les 
infusions permettent de soigner le 
paludisme). Après cet excellent 
séjour dans l'Est du pays, nous 
sommes allés á Ngong, au Nord du 
pays, chez notre ami l'abbé 
Augustin. Nous avons participé 
dans cette région à un projet de 
reboisement, rejoignant ainsi une 
initiative nationale, immergés dans 
un petit village traditionnel. 
 

 
 

Puis, départ pour l'Ouest 
Cameroun, où nous avons été 
heureux de constater que  les 
ordinateurs que nous avions installés  
il y a 2 ans sont en excellent état et 
servent aux  jeunes du collège de 
Somo. Enfin, notre voyage s'est 
achevé  par quelques jours passés 
dans la famille de Nicolas (le troisième 
participant au projet, originaire du 
Cameroun et y revenant après 15 
ans!). Ce voyage fut à nouveau une 
expérience humaine extraordinaire qui 
nous a permis de connaître et d'échanger 
avec des jeunes de notre âge, 
d'appréhender une culture différente et 
bien sûr de partager des expériences 
inoubliables ! 

Pour ma part, partir en voyage 
solidaire avec COLA ne m'a pas 
seulement donné l'opportunité de vivre et 
de partager des moments exceptionnels 
lors de mes deux voyages, mais cela a 
changé en moi la manière de concevoir la 
vie et de vivre les rapports entre les gens. 

 

           E ric TOULISSE. 
 

 PS : Après ce mois au  Cameroun, Eric 
s'est envolé vers les Philippines  où il 
effectue une mission pour son entreprise. 
Oui, le virus de l'ouverture à l'ailleurs le 
tient pour longtemps. 

 

 
« Rejoindre dans la continuité… » 

Deux ans après le mois solidaire au Cameroun en 2010, l'un des 
participants,  Eric décide de repartir sur le terrain, en lien avec COLA.  

ÉVÉNEMENTS 
d'ici et ailleurs… 

 


